
Transport d' « oil », pétrole, essence, gasoline ou kérosène : 

 la nouvelle richesse du nouveau monde 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 



 

 

Ces trois photos représentent bien les transports de l'Imperial Oil Co Limited, de l'Empire Britannique, au 
Canada, mais l'histoire commence au sud, aux États-Unis, avec un homme qui, après divers petits boulots, 
fonde en 1867, la Rockefeller, Andrews and Flagler Co. Puis la Standard Oil (qui deviendra ESSO). 

John Davison Rockefeller a le sens des affaires, Il met en place un trust colossal à travers tout le pays qui 
contrôle des raffineries, des flottes de wagons de chemin de fer, des pipe-lines, des entrepôts, et pour livrer 
les usagers, des chariots de livraison. 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

J D Rockefeller (1839 - 1937), assis à l'arrière 

 



 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

« Ces wagons ont enrichi Rockefeller » 

En effet, il devient le premier milliardaire self-made man, mais aussi le mécène de l'université de Chicago. 
American'way of life oblige ! 

 

La loi antitrust calme son ambition hégémonique, mais il a déjà conquis le monde. 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 



 

 

 

 



 

Selon la quantité à transporter et le client à livrer, les attelées varient de un à plusieurs chevaux ou mules. 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 



 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

Des champs de pipe-lines sillonnent le pays, les chevaux, complices des inventions des hommes, regardent le 
progrès les mettre hors service... 

Et le pétrole finit par couler dans les entrailles des voitures qui les éliminent insensiblement de la route. 

 



 

 

 

 

 

 

 

 

 

  

 

 

« Polarine for motor cars » est une marque vedette  de « S O » au début des années 1900, avec l'extension 
des « horseless carriages », des voitures sans chevaux. 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

Ne restent que le lointain souvenir des livraisons à domicile, et les commémorations. 

 



 

 

 

 

 

 

 

 

 

   

 

 

 

 

 

 

 


